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IMESTA GRIKI - MEMOIRES DE LA LANGUE GRECQUE EN ITALIE DU SUD

Lieu et date : Foyer de la Grange de Dorigny Lausanne, 3 juillet 2009
Organisé par: Salvatore Bevilacqua et Mirko Bischofberger

Description du projet

Imesta Griki - Mémoires de la langue grecque en Italie du Sud est un projet de manifestation
culturelle publique sans but lucratif qui a pour but de faire connaître la réalité culturelle des
minorités hellénophones vivant dans le Sud de l’Italie. Localisées dans le Salento (Pouilles) et dans
l’Aspromonte (Calabre), ces communautés sont les héritières d’une langue dont l’origine demeure
controversée mais qui remonterait, selon certains spécialistes, à Homère… Parlée par des populations
rurales jadis très isolées, cet idiome est représenté par deux groupes principaux nommés griko aux
Pouilles et grecanico en Calabre. Ces « dialectes » ont traversé les siècles par simple transmission
orale (notamment grâce au chant et à la poésie populaires) et sont classés aujourd’hui par l’UNESCO
dans le registre des langues sérieusement en danger. Tombés en désuétude, leur destin suit, malgré
une prise de conscience récente, la disparition rapide de la population vieillissante gardienne de ce
patrimoine linguistique. Reconnue officiellement depuis 1999 par l’Etat italien, cette minorité
hellénophone connaît un éveil culturel original attirant l’attention d’intellectuels et d’artistes du monde
entier. Dans la Grecìa salentina (Pouilles) notamment, cette « renaissance » se manifeste par une
politique locale de revitalisation culturelle qui stimule la création artistique (musique et chant
traditionnels, poésie, mais aussi arts de la scène et visuels).

L’idée d’organiser une manifestation sur ce thème est née de la collaboration entre Salvatore
Bevilacqua et Mirko Bischofberger (voir CV page 2). La rencontre bénéficiera de la présence de
membres de la communauté grika et de différents experts invités pour l’occasion qui ont accueilli
l’initiative avec beaucoup d’intérêt. Parmi ces derniers, M. David Bouvier (Sciences de l’Antiquité,
UNIL), M. Alexandre Duchêne (Institut du plurilinguisme, UNIFR), Mme Anastasia Danaé Lazaridis
(Unité de grec moderne, UNIGE), M. Marco Praloran (Section d’italien, UNIL).

Les organisateurs ont imaginé une formule originale présentant un intérêt à la fois culturel et
didactique. Le programme prévoit ainsi la projection du film Imesta Griki (« Nous sommes Grecs ») –
regard intime du réalisateur Mirko Bischofberger sur ses « racines » – qui sera suivie d’un débat
public conduit par S. Bevilacqua, sociologue spécialiste du patrimoine immatériel salentin. Ce débat
approfondira certains éléments spécifiques de la culture gréco-salentine évoqués dans Imesta Griki:
les antécédents historiques, l’univers mythologique et religieux, les traditions musicales ainsi que la
transmission menacée et la paupérisation de la langue. Pour conclure la manifestation, un spectacle
musical permettra au public d’apprécier le riche répertoire interprété par le groupe Ghetonìa, l’un des
plus représentatifs et talentueux de la Grecìa salentina (voir fiche page 2). Ce concert constitue, pour
ainsi dire, le complément culturel « naturel » du film et du débat.

La manifestation explore les ressources d’une culture orale en sursis et veut être une occasion de
donner la parole aux porteurs de cette culture et de sa langue. A cet effet, il est prévu d’inviter
également des représentants de la communauté grika qui témoigneront de leur vécu. En résumé, le fil
conducteur de l’événement propose d’aller à la rencontre de cette communauté, de découvrir sa
culture et sa langue en suscitant une réflexion ouverte sur son identité, son passé et son avenir.

Pour terminer, l’un des buts affichés des organisateurs est de créer un espace de dialogue et
d’échanges interculturel dans un esprit convivial. La manifestation se déroulant en soirée, il est ainsi
prévu de servir au public une collation typiquement salentine en parallèle au spectacle de Ghetonìa.
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Bref curriculum des organisateurs 

Salvatore Bevilacqua (1967), Dr en sciences sociales de la Faculté des SSP de l’Université de
Lausanne. Rattaché à l’Institut universitaire d’histoire de la médecine et de la santé publique
(IUHMSP), ses recherches abordent la requalification thérapeutique et patrimoniale des traditions
populaires méditerranéennes. Auteur d’une recherche en Italie du Sud conclue par une thèse de
doctorat à paraître aux éditions Antipodes (Les métamorphoses du tarentisme : la patrimonialisation
du « mal apulien »), il a publié divers articles sur le tarentisme salentin et ses usages patrimoniaux
contemporains. Ce travail a été présenté dans diverses universités de Suisse, d’Italie et de France. Il a
également collaboré avec la Fondation Verdan-Musée de la Main à Lausanne, le Musée d’ethnographie
de Genève, le Festival Images de Vevey et la haute horlogerie (Vacheron Constantin SA). Sur le plan
artistique, il collabore régulièrement aux expositions de l’artiste peintre et plasticienne lausannoise
Silvana Solivella.

Mirko Bischofberger (1980), Doctorant en biologie à l’EPFL. De père suisse et de mère italienne, il
s’intéresse depuis de nombreuses années à ses origines griko-salentines, léguées notamment par les
récits de sa grand-mère maternelle. Cet intérêt l'a conduit à entreprendre une longue recherche
personnelle débouchant en 2008 sur la réalisation d’un film « documentaire » : Imesta Griki (« Nous
sommes Grecs ») dont la production a reçu le soutien de la commune de Castrignano dei Greci. Il est
en outre co-fondateur de la web community et association sans but lucratif www.italiadallestero.info
qui expose, sans prise de position idéologique, le point de vue d’expatrié-e-s italien-ne-s sur l’actualité
transalpine à travers la traduction de la presse écrite de leur pays d’accueil.

Fiche du groupe Ghetonìa
Formé en 1992, Ghetonìa (« voisinage » en griko) est un groupe musical et une association culturelle
basée à Calimera, localité de la Grecìa Salentina, union de communes « hellénophones » située dans
la Province de Lecce (Pouilles) en Italie du Sud. Depuis sa création, le groupe s’emploie à préserver la
musique, la poésie, la langue et le folklore de la communauté grika du Salento. Son activité consiste à
documenter de manière assidue tous les aspects de la vie traditionnelle, de l’histoire et de la langue
de cette communauté, notamment à travers de nombreuses publications et la création du musée de la
civilisation paysanne grika à Calimera. Leur vaste discographie se veut le fruit d’un syncrétisme
musical à l’image du métissage culturel qui caractérise le Salento, carrefour géographique et
historique où se croisent influences italiennes, gréco-byzantines et slaves. Leur musique explore le
répertoire traditionnel salentin tout en intégrant, avec le même professionnalisme, de nouveaux
arrangements et les apports d’autres cultures musicales. Le groupe a à son actif de nombreuses
tournées, notamment en Grèce et aux USA. Il est composé de Roberto Licci, Salvatore Cotardo,
Emanuele Licci, Antonio Cotardo, Admir Shkurtaj, Franco Nuzzo, tous musiciens professionnels
provenant du folk, du jazz et du classique. Ce qui caractérise le mieux la musique de Ghetonìa, c’est
peut-être son empreinte nostalgique marquant, telle une trace indélébile, l’expérience du
déracinement des voyageurs et des peuples vivant en exil volontaire ou contraint.

NB : la formation invitée pour la manifesation sera composée de quatre musiciens. En cas de
nécessité, le groupe Ghetonìa pourra être remplacé par des musiciens du groupe Avleddha.

Lieu et date de la manifestation

Foyer de la Grange de Dorigny Lausanne, 3 juillet 2009 (autorisation attribuée)

Programme  (provisoire)

18.00 – 18.15 : Introduction par S. Bevilacqua
18.15 – 19.00 : Projection du film Imesta Griki de M. Bischofberger
PAUSE
19.15 – 20.45 : Débat public autour du film Imesta Griki et la culture gréco-salentine
A partir de 20.45 :  Concert du groupe Ghetonìa et apéritif


